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liU garnison du gouvi-mnir n-t'ni'ral ('tuit ivdiiitr à (Iou/a- soldais;

colli's (li's gouvornc'urs de Trois-Rivièrcs et do Montrral à^six soldats

cliacuno. ('ne jiartk' des 19.000 livrrs do dépenses suiiprimées par eet

ai-rêt, devait être t'niployée à torini'r. sans délai, un camp volant de

quarante soldats, qui si'raient tirés des n'arnisons déjà e.xistantes. .<i Ton

y tr(Uivait ee noinliri' d'Iiomines dis]ionilile>. ou. (Jans l'autje cas,

seraient levés le jilus tôt (|u'il se ]ionrrait. L'été, ce camp aurait à

garder les pas.sages ])ar eau et par terri', sons la condniti' d'une ])ersonne

désignée par le gouverneur général ; l'iiivei". les hommes seraient répartis

dans les garnisons, pour aller de là battre la cam])agne et courir h' pays.

Le reste de la sonuue d'argent ei-de.<sus irait à l'acliat des armes, des mu-
nitions de guerre et au soulagement di's Sauvages. Kn outre, le roi pro-

mettait d'envoyer tous les ;ins un pays des llurons une compagnie
composée de ceux des habitants ([ui auraiiMit le désir d'y alk'r à leurs

frais ])our servir d'escorte tiint aux llurons veiuis à la traite, (juaux

missionnaires, «[ui ne pouvaient plus s'y rendre sans ce .sei-ours ; et j»our

donner à la compagnie de volontaires le moyen de subsister, on leur

permettait la négoce des pelleteries durant le voyage, à la charge dv les

ra])porter aux magasins de la coinpagiue des Habitants. |)oui- le prix qui

aurait été fixé par le Conseil de Québec' Quelques-uns des volontaires *m

question tirent un voyage en Jlaut-Cana<la avant ranéantissenu'nt des

missions huronnes
;
on le verra plus loin.

Cette année l(i48, "M. D'Ailleboust apjirit à 'Si. de Maison nentve

qu'il a])portoit une ordonmuice de la Grande Com])agnie (les <'cnt-Asso-

ciés) laquelle croissoit la garnison du Abmtreal de six soldats et {[ur. au

lieu de 3.000 livres que l'on avoit donné jusqu'alors de gages ])our lui et

.SCS soldats, il auroit à l'avenir 4.000 livres. Messieurs de la Grande

Compagnie voulant en cehi reconnoitre les bons et agréables services que

le pays reeevoit du Montréal, sous son digne gouverneur." '

' Kn 1(!48. on augmente la garnison de Montréal de six soldats, et

les ap])ointements. ([ui n'étaient que de 3,000 livres, sont augmentés de

mille iVancs. Il .se tit uiu' grande compagnie di-s Indes qui détruisit

celle de Montréal." 3

Ceci nous ra])|ielle ([ue les Cent-As.sociés n'avaient pas été abolis ; ils

restaient seigneurs du Canada ; la compagnie des Habitants leur enle-

vait seulement une portion du privilège île commerce et se faisait fort, en

retour, de supporter certaines charges publiques, telles que les dépenses

militaires, etc.

Le révérend père ^lartin. dans sa ]'lc du Pirr Joijura. note (p. 129)

que l'arrêt du 5 mars 1048 ordonna l'envoi de France de trente hommes

et un capitaine ])our le pays des llurons, ce qui formerait, dit-il, un total

' Faillon, II, lW-5.

- Dollier de Ciisson, p. tiO.

' Belinont, Ifistoîredit Canada, p. ô.


